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Résumé 
 
Ce travail de maturité est un recensement qualitatif du hérisson commun Erinaceus europaeus. Le 
recensement a eu lieu dans huit zones situées dans six villages (Cornol, Courgenay, Alle, Miécourt, 
Porrentruy, Fontenais) du 6 juillet 2019 au 24 aout 2019. Les huit zones sont constituées de deux 
zones industrielles et de six zones d’habitations. Ces zones ont été choisies dans le but d’offrir une 
grande diversité environnementale. La finalité de ce travail est de déterminer les endroits où le 
hérisson est présent dans le but de pouvoir défénir des facteurs environnementaux qui lui sont 
favorables.  
 

1. Introduction  
 

1.1 Description et cadre théorique 
 
Le hérisson commun Erinaceus europaeus  est un mammifère de l’ordre des insectivores et de la famille 
des Erinaceidae qui compte 24 espèces. Le hérisson commun est facilement reconnaissable grâce aux 
8’000 piquants qui parcourent son corps. D’une taille allant de 2 à 3 cm, ses piquants sont creux et 
subdivisés en plusieurs chambres ce qui leur permet d’être stables et légers à la fois. Ces derniers sont 
des poils modifiés composés de kératine et ils se renouvellent environ tous les 18 mois et ce de 
manière à ne laisser aucune lacune. De par leurs différents tons de beige, ils permettent également un 
bon camouflage. Grâce à ses piquants, le hérisson a pu se permettre d’être un animal nocturne assez 
bruyant, en effet on le repère souvent de loin, mais pour se protéger ils peuvent se rouler en boule, ce 
qui les rend presque inattaquables. Cependant, le hérisson préfère se mettre à l’abri s’il le peut.  
 
L’odorat joue un rôle essentiel chez le hérisson, car il lui permet de sentir ses proies (il peut repérer un 
scarabée situé un mètre plus loin). Les hérissons ont également une excellente ouïe en particulier en 
ce qui concerne les sons aigus, c’est pourquoi ils sont particulièrement sensibles aux appareils à 
ultrasons destinés à faire fuir les chats. La vue, quant à elle, n’est pas un sens vital, c’est la raison pour 
laquelle elle est peu développée. Le hérisson se nourrit exclusivement ou presque de protéines 
animales et n’a que très peu de prédateurs. Les blaireaux et les hiboux sont ses seuls prédateurs 
capables de le terrasser quand il est roulé en boule, mais les renards, les martres, les putois et les 
chouettes peuvent s’en prendre à des individus faibles ou malades. 
 
Le hérisson est un animal qui hiberne, c’est pourquoi il a besoin de se construire un nid. Pour ce faire, 
un environnement diversifié est nécessaire afin de trouver les différents matériaux ainsi que les 
structures protectrices dont il a besoin pour faire son nid et afin d’avoir également un environnent 
favorable à la chasse. Au milieu du 20ème siècle, les régions agricoles représentaient l’environnement 
parfait pour le hérisson grâce à leur diversité (mosaïque de prairies, de champs cultivés, de pâturages 
et de vergers ainsi qu’une multitude de ruisseaux bordés de végétation et en particulier de haies), mais 
aujourd’hui l’agriculture industrielle et les pesticides ont détruit ce terrain favorable. Les hérissons ont 
donc fui la campagne et on les retrouve principalement aujourd’hui dans les zones habitées. Ils ont dû 
s’adapter à la vie urbaine et à la cohabitation avec l’homme. Ils trouvent refuge dans nos vergers, en 
particulier sous les haies, dans les tas de feuilles mortes ou de branches et dans les coins où poussent 
les herbes sauvages. La vie en ville et la cohabitation avec l’homme peut cependant s’avérer 
dangereuse, en effet les territoires morcelés artificiellement sont souvent entourés de barrières 
infranchissables et la densité de la circulation est un réel danger. Les escaliers ouverts, les piscines et 
les trous d’eau, les désherbants, les insecticides, les engrais chimiques, les filets, les grillages, les 
débrousailleuses et les aspirateurs à feuilles sont autant de dangers potentiels.  
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Un environnement favorable aux hérissons est un environnement diversifié constitué de haies et de 
buissons indigènes, de prairies sauvages et de gazons naturels, d’un tas de compost, d’un tas de 
branches et de pierres ou d’autres cachettes ainsi que d’un point d’eau peu profond. Au contraire, un 
jardin défavorable est un jardin d’ornement composé essentiellement d’espèces exotiques et qui laisse 
peu de place au naturel. En résumé, un jardin propre en ordre est peu favorable, alors qu’un jardin 
proche de la nature, plus désordonné et diversifié l’est beaucoup plus. (Le Hérisson : biologie et 
habitat) 
 

1.2 Buts 
 
L’objectif visé par ce travail de maturité est de recenser qualitativement le hérisson afin de déterminer 
les endroits où il est présent et ceux où il est absent. Grâce à ce recensement, je pourrai faire une 
comparaison des milieux et ainsi définir ce qui est favorable au hérisson et ce qui lui est défavorable, 
mais je pourrai également constater à quel point un facteur précis joue un rôle dans sa présence. Cela 
me permettra de créer un indice portant sur la favorabilité d’un environnement et également de 
pouvoir dégager les points à améliorer de manière individuelle et dans le cadre d’une politique 
d’aménagement du territoire afin de favoriser le hérisson. De plus, les données récoltées grâce au 
travail de terrain ont été transmises au Centre suisse de cartographie de la faune et elles seront 
utilisées par la Société suisse de biologie de la faune SGW-SSBF dans le cadre de la création de l’atlas 
des mammifères de Suisse et du Lichtenstein qui devrait voir le jour en 2021.  
 

1.3 Hypothèses  
 
Le hérisson sera principalement présent dans les zones d’habitations avec des vergers diversifiés et 
bordés de haies indigènes. Il sera également certainement plus présent dans les zones périphériques 
des villages que dans le centre de ceux-ci, car ce dernier est plus fragmenté et les dangers de la 
circulation, pour le hérisson, y sont plus importants. Je devrais également trouver plus d’hérissons 
dans les zones d’habitations urbaines que campagnardes, de par la diversité biologique des structures 
végétales et des structures protectrices plus élevée dans les zones urbaines que de campagne. Les 
zones industrielles devraient être pauvres en hérisson du fait du manque de biodiversité végétale. 
 

1.4 Motivations 
 
La baisse de la biodiversité m’inquiétant et étant engagé personnellement et politiquement, en tant 
que président des Jeunes Vert-e-s jurassien-ne-s, pour la protection de la biodiversité et de notre 
environnement de manière plus globale, il était important pour moi de faire un travail de maturité en 
rapport avec cela et qui pouvait apporter des informations et des conseils pour protéger les espèces 
sauvages qui nous entourent. Le reportage de la RTS sur le projet hérisson y es-tu ? m’a fortement 
intéressé et la grande baisse du nombre d’individus de cette espèce m’a interpellée. J’ai donc choisi 
de faire mon travail de maturité sur la présence du hérisson, car c’est une espèce en danger qui est 
caractéristique de nos villes et villages et que tout le monde connait plus ou moins. J’avais donc envie 
de la protéger et de donner des pistes pour éviter sa disparition. Sa proximité avec l’être humain en 
fait un animal attachant et que tout le monde apprécie j’ai donc espoir que mon travail et les conseils 
apportés soit entendus et appliqués et qu’ils puissent contribuer à le protéger.  
 

2. Matériel et méthode 
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2.1 Démarche générale 
 
Un recensement a été effectué sur huit zones différentes situées dans six villages (Cornol, Courgenay, 
Alle, Miécourt, Porrentruy et Fontenais). Ces zones sont de caractères différents et possèdent des 
particularités environnementales propres. Ce sont ces particularités qui permettent de différencier et 
de classer les différentes zones (et terrains à l’intérieur des zones) afin d’effectuer une comparaison. 
En effet, chaque zone et chaque terrain se verront attribuer des facteurs environnementaux qui 
permettront de les classer en fonction de la possession ou non de ces facteurs. Ensuite la présence du 
hérisson sur les terrains et les zones qui possèdent ces facteurs sera comparer à sa présence sur les 
terrains et les zones qui ne les possèdent pas. La première comparaison effectuée sera celle entre les 
zones industrielles et les zones d’habitations. Ensuite je pourrai comparer à l’intérieur de ces deux 
ensembles les terrains et les zones en fonction d’autres caractéristiques comme la présence de haies 
diversifiées et indigènes ou celle de haies monotones et exotiques, mais également en fonction de la 
présence ou non de routes, de barrières et de murs imperméables aux hérissons qui provoquent une 
fragmentation du territoire et de la position des zones et des terrains. Ces comparaison me 
permettront de découvrir quels sont les terrains et donc les facteurs les plus favorables aux hérissons.  
 

2.2 Zones étudiées 
 
Comme dit précédemment, huit zones sont étudiées dans six villages différents. Ces zones ont été 
choisies dans le but d’avoir une diversité environnementale importante en particulier pour les facteurs 
suivants : type de zone, type de haies, fragmentation du territoire et présence de routes.  
Pour faciliter la description de l’environnement des zones étudiées, j’utiliserai une échelle allant de 1  
à 3 qui exprimera l’abondance d’un facteur environnemental (1 étant très peu abondant, voire 
inexistant et 3 étant abondant). 

       : tunnel à traces 
 
Cette zone est une zone 
d’habitations située au centre du 
village de Cornol. Elle est 
essentiellement recouverte 
d’herbes courtes (3). Les haies 
sont semi-monotones (2) et semi-
diversifiées (2) ainsi que semi-
indigènes (2) et semi-exotiques 
(2). Elle est fragmentée (3) et les 
routes jouent un rôle semi-
important (2). Il y a peu de champs 
(1).  
        

Figure 2 : Zone étudiée (Cornol), Jordan Gaignat, modifié de map.géo.admin 
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       : tunnel à traces 
 
Cette zone d’habitations est situé 
à Courgenay en partie au centre 
du village et en partie en 
périphérie. Les herbes sont semi-
courtes (2) et semi-hautes (2) et 
les haies sont semi-diversifiées (2) 
et semi-monotones (2), mais 
principalement indigènes (3). Elle 
est semi-fragmentée (2) et les 
routes sont peu présentes (1).  Il y 
a peu de champs (1). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
       : tunnel à traces 
 
Cette zone industrielle est située 
en périphérie de Courgenay. Les 
herbes sont semi-hautes (2) et 
semi-courtes (2) et les haies sont 
peu présentes. La zone est semi-
fragmentée (2) et les routes semi-
présentes (2). La zone est à 
proximité de champs (3).  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 3 : Zone étudiée (Courgenay), Jordan Gaignat, modifié de 
map.géo.admin 

Figure 4 : Zone étudiée (Courgenay), Jordan Gaignat, modifié de 
map.géo.admin 
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       : tunnel à traces 
 
Cette zone d’habitations située au 
centre du village d’Alle est 
recouverte d’herbes courtes (3) de 
haies semi-monotones (2) et semi-
diversifiées (2) ainsi que semi-
indigènes (2) et semi-exotiques 
(2). Cette zone est également peu 
fragmentée (1) et les routes sont 
semi-présentes (2). Il y a peu de 
champs (1). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
       : tunnel à traces 
 
Cette zone d’habitations située à 
Miécourt est recouverte d’herbes 
courtes (3), de haies monotones 
(3) ainsi que semi-indigènes (2) et 
semi-exotiques (2). Il y a peu de 
routes (1) et la zone est peu 
fragmentée (1). Les champs sont 
moyennement présents (2). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  
 
 
 

Figure 5 : Zone étudiée (Alle), Jordan Gaignat, modifié de map.géo.admin 

Figure 6 : Zone étudiée (Miécourt), Jordan Gaignat, modifié de map.géo.admin 
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       : tunnel à traces 
 
Cette zone d’habitations située en 
périphérie de Porrentruy (dans un 
quartier résidentiel) est composée 
d’herbes courtes (3), de haies 
indigènes (3) ainsi que semi-
diversifiées (2) et semi-monotones 
(2). Il y a peu de routes (1) et elle 
est peu fragmentée (1). Il y a peu 
de champs (1).  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
       : tunnel à traces 
 
Cette zone industrielle située en 
périphérie de Porrentruy est 
recouverte à moitié d’herbes 
courtes (2) et à moitié d’herbes 
hautes (2). Les haies sont 
indigènes (3), ainsi que semi-
monotones (2) et semi-diversifiées 
(2). Les routes jouent un rôle 
moyennement important (2) et la 
zone est peu fragmentée (1). La 
présence de champs est 
importante (3).  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 7 : Zone étudiée (Porrentruy), Jordan Gaignat, modifié de 
map.géo.admin 

Figure 8 : Zone étudiée (Porrentruy), Jordan Gaignat, modifié de 
map.géo.admin 
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       : tunnel à traces 
 
Cette zone d’habitations située en 
périphérie de Fontenais est 
recouverte d’herbes courtes (3), 
de haies semi-diversifiées (2) et 
semi-monotones (2), ainsi que 
semi-indigènes (2) et semi-
exotiques (2). Il y a peu de routes 
(1) et la zone est moyennement 
fragmentée (2). Il y a peu de 
champs (1).  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

2.3 Mode opératoire 
 

2.3.1 Vue d’ensemble  
 
Dans le but de détecter la présence du 
hérisson, j’ai utilisé des tunnels à traces 
(figure 10) posés sur le terrain durant 
six jours et dans lesquelles les hérissons 
sont attirés grâce à de la nourriture. Les 
relevés de terrain ont eu lieu du 6 juillet 
2019 au 24 août 2019. L’étude d’une 
zone nécessite d’être présent durant 6 
jours d’affilés à raison d’environ deux 
heures par jour. En effet, après un ou 
deux jours de préparation, les tunnels 
sont posés le jour 1 et visités 
quotidiennement durant cinq jours afin 
de vérifier si des traces ont été 
déposées et pour remettre de la nourriture et de l’encre si nécessaire. Le jour 6, la dernière 
visite est effectuée et les tunnels sont retirés. L’étude d’une zone nécessite environ  18 heures 
de travail, ainsi les huit zones étudiées pour ce travail de maturité ont demandé 144 heures 
de travail de terrain. À la page suivante une image résume l’étude de terrain.  

  

Figure 9 : Zone étudiée (Fontenais), Jordan Gaignat, modifié de map.géo.admin 

Figure 10 : Photo d'un tunnel à traces, Jordan Gaignat, Cornol, 
2019 
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2.3.2 Jours de préparation 
 
Les jours de préparation permettent de planifier l’emplacement des tunnels et de demander 
l’autorisation de poser un tunnel aux propriétaires des terrains étudiés. Les tunnels sont posés à 
l’intérieur d’une zone de 500m x 500m choisie pour ses facteurs environnementaux et pour permettre 
une comparaison entre les zones. Les tunnels doivent être placés à des endroits accessibles aux 
hérissons et leur offrant un habitat potentiel. Ils sont également placés le long de structures linéaires 
et sont au nombre de 10 à l’intérieur de la zone étudiée. Les tunnels sont séparés les uns des autres 
par 100 mètres à vol d’oiseau au minimum.  
 

2.3.3 Jour 1 
 
Le jour 1 est le jour de la pose des tunnels. Il faut fixer les tunnels 
de manière stable à l’aide de sardines sinon aucun animal 
sauvage ne s’y aventurera et préparer la palette à traces (figure 
12), c’est-à-dire mettre l’appât au centre, puis de part et d’autre 
de l’appât étaler l’encre et fixer une feuille A4 avec 4 trombones. 
Le type de substrat, le genre de la structure linéaire et 
l’environnement global avec ses divers facteurs 
environnementaux (présence de routes, de barrières,…) où est 
posé le tunnel sont identifiés et inscrits sur la fiche de protocole. 
Des photos de l’environnement sont également prises pour 
chaque tunnel posé, ce qui permet d’identifier à nouveau divers 
facteurs en cas de besoin sans avoir à retourner sur place.  
 

2.3.4 Jours 2-6 
 
Les tunnels doivent être posés 5 nuits 
consécutives au même endroit et 
doivent être vérifiés chaque jour. Si un 
animal est passé et a laissé des traces, 
cela est noté sur la fiche de protocole et 
les feuilles sont changées. Il est 
important de conserver les feuilles 
changées et de noter la date et le 
numéro du tunnel auquel elles 
appartenaient. Il est également 
important de vérifier qu’il reste de l’encre et de la nourriture et si ce n’est pas le cas d’en rajouter. Au 
jour 6, tous les tunnels sont enlevés après le dernier contrôle.  

Figure 11 : Vue d'ensemble du travail de terrain, source : Hérisson, y es-tu ? (manuel d'utilisation) 

Figure 12 : Palette à traces, Jordan Gaignat  

Figure 13 : Palette à traces avec empreintes, Jordan Gaignat, 
Porrentruy, 2019 
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2.3.5 Après le terrain  
 
Les feuilles collectées lors des jours 2-6 sont mises de côté en 
attendant qu’elles sèchent. Le séchage est important pour être sûr 
que toutes les empreintes se soient révélées. Une fois les feuilles 
sèches, il est possible d’identifier les empreintes laissées, de définir à 
quelles espèces elles appartiennent et de le noter sur la fiche de 
protocole. Ainsi pour chaque tunnel on sait quel animal est passé et 
quand. Les données ainsi récoltées pourront être comparées entre 
elles et il sera possible d’établir les facteurs environnementaux qui 
favorisent la présence d’une espèce. 
 

2.4 Matériel 
 
Pour réaliser ce travail de terrain il est nécessaire de posséder :  

• une carte officielle des zones étudiées (map.geo.admin.ch) 

• 10 tunnels à traces  

• 10 palettes munies de deux bandes de rubans adhésifs et d’une gamelle 

• 20 sardines à tente 

• Au minimum 20 feuilles A4  

• 80 trombones  

• Crayons/Stylos 

• Bocal d’encre (huile végétale mélangée avec du graphite en poudre)  

• Pinceau 

• Bocal de nourriture (grains pour chats, vers séchés, protéines animales,…) 

• Cuillère à café  

• Fiche de protocole (Annexe 2)  

• Appareil photo/Smartphone 
  

Figure 14 : Empreintes de hérisson, 
Jordan Gaignat, Courgenay, 2019 
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3. Résultats  
 

3.1 Vue d’ensemble  
 
Tout d’abord, les résultats seront présentés sous la forme de tableaux listant l’ensemble des 
observations de traces de hérissons et la date de celles-ci ainsi que leurs coordonnés (triangulation 
nationale MN03) et leur zone.  
 
Tableau 1 : Tableau listant les observations de traces de hérissons 

date de 
l'observation 

coordonnée Y coordonnée X Zone 

16.07.19 576'623.72 250'475.70 Courgenay habitations  

16.07.19 576'510.72 250'470.70 Courgenay habitations  

16.0719 576'276.34 250'206.81 Courgenay habitations  

17.06.19 576'510.72 250'470.70 Courgenay habitations  

17.06.19 576'476.24 250'108.51 Courgenay habitations  

17.06.19 576'276.34 250'206.81 Courgenay habitations  

18.07.19 576'510.72 250'470.70 Courgenay habitations  

18.07.19 576'476.24 250'108.51 Courgenay habitations  

18.07.19 576'334.74 250'048.01 Courgenay habitations  

19.07.19 576'623.72 250'475.70 Courgenay habitations  

19.07.19 576'510.72 250'470.70 Courgenay habitations  

19.07.19 576'476.24 250'108.51 Courgenay habitations  

19.07.19 576'276.34 250'206.81 Courgenay habitations  

20.07.19 576'695.32 250'237.61 Courgenay habitations  

20.07.19 576'476.24 250'108.51 Courgenay habitations  

20.07.19 576'510.72 250'470.70 Courgenay habitations  

20.07.19 576'623.72 250'475.70 Courgenay habitations  

24.07.19 576'315.79 252'973.66 Alle 

25.07.19 576'732.40 252'732.76 Alle 

25.07.19 576'313.30 252'679.45 Alle 

25.07.19 576'362.20 252'790.66 Alle 

26.07.19 576'315.79 252'973.66 Alle 

26.07.19 576'313.30 252'679.45 Alle 

26.07.19 576'362.20 252'790.66 Alle 

27.07.19 576'315.79 252'973.66 Alle 

27.07.19 576'313.30 252'679.45 Alle 

27.07.19 576'732.40 252'732.76 Alle 

07.08.19 580'119.61 253'139.81 Miécourt 

07.08.19 580'294.61 253'056.91 Miécourt 

07.08.19 580'308.41 252'946.21 Miécourt 

08.08.19 580'259.41 252'770.51 Miécourt 

08.08.19 580'119.61 253'139.81 Miécourt 

08.08.19 580'294.61 253'056.91 Miécourt 

09.08.19 580'119.61 253'139.81 Miécourt 

09.08.19 580'252.61 253'226.01 Miécourt 
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09.08.19 580'308.41 252'946.21 Miécourt 

10.08.19 580'252.61 253'226.01 Miécourt 

 
 
Tableau 2 : Tableau listant les observations de traces de hérissons 

date de 
l'observation 

coordonnée Y coordonnée X localité 

13.08.19 571'795.10 251'105.35 Porrentruy habitations 

13.08.19 571'840.60 250'957.24 Porrentruy habitations 

13.08.19 571'960.40 251'086.55 Porrentruy habitations 

13.08.19 572'008.70 250'995.45 Porrentruy habitations 

13.08.19 572'145.00 250'997.75 Porrentruy habitations 

13.08.19 572'067.40 251'150.35 Porrentruy habitations 

13.08.19 572'009.60 251'161.55 Porrentruy habitations 

14.08.19 571'795.10 251'105.35 Porrentruy habitations 

14.08.19 571'840.60 250'957.24 Porrentruy habitations 

14.08.19 571'960.40 251'086.55 Porrentruy habitations 

14.08.19 572'008.70 250'995.45 Porrentruy habitations 

14.08.19 571'940.90 250'872.54 Porrentruy habitations 

14.08.19 572'145.00 250'997.75 Porrentruy habitations 

14.08.19 572'067.40 251'150.35 Porrentruy habitations 

14.08.19 572'009.60 251'161.55 Porrentruy habitations 

15.08.19 571'783.90 251'248.05 Porrentruy habitations 

15.08.19 571'795.10 251'105.35 Porrentruy habitations 

15.08.19 571'840.60 250'957.24 Porrentruy habitations 

15.08.19 571'960.40 251'086.55 Porrentruy habitations 

15.08.19 572'008.70 250'995.45 Porrentruy habitations 

15.08.19 572'145.00 250'997.75 Porrentruy habitations 

15.08.19 572'202.31 251'198.16 Porrentruy habitations 

15.08.19 572'067.40 251'150.35 Porrentruy habitations 

15.08.19 572'009.60 251'161.55 Porrentruy habitations 

16.08.19 571'795.10 251'105.35 Porrentruy habitations 

16.08.19 571'840.60 250'957.24 Porrentruy habitations 

16.08.19 571'960.40 251'086.55 Porrentruy habitations 

16.08.19 572'008.70 250'995.45 Porrentruy habitations 

16.08.19 571'940.90 250'872.54 Porrentruy habitations 

16.08.19 572'145.00 250'997.75 Porrentruy habitations 

16.08.19 572'067.40 251'150.35 Porrentruy habitations 

16.08.19 572'009.60 251'161.55 Porrentruy habitations 

16.08.19 573'084.14 253'370.54 Porrentruy industrielle 

17.08.19 571'783.90 251'248.05 Porrentruy habitations 

17.08.19 571'795.10 251'105.35 Porrentruy habitations 

17.08.19 571'840.60 250'957.24 Porrentruy habitations 

17.08.19 571'960.40 251'086.55 Porrentruy habitations 

17.08.19 572'008.70 250'995.45 Porrentruy habitations 

17.08.19 571'940.90 250'872.54 Porrentruy habitations 
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17.08.19 572'145.00 250'997.75 Porrentruy habitations 

17.08.19 572'202.31 251'198.16 Porrentruy habitations 

17.08.19 572'067.40 251'150.35 Porrentruy habitations 

17.08.19 572'009.60 251'161.55 Porrentruy habitations 

 
 
Tableau 3 : Tableau listant les observations de traces de hérissons 

date de 
l'observation 

coordonnée Y coordonnée X localité 

20.08.19 572'876.22 250'082.94 Fontenais 

21.08.19 573'113.52 250'462.13 Fontenais 

21.08.19 572'839.52 250'473.75 Fontenais 

21.08.19 572'930.72 250'278.05 Fontenais 

22.08.19 573'113.52 250'462.13 Fontenais 

22.08.19 572'851.72 250'207.85 Fontenais 

23.08.19 572'876.22 250'082.94 Fontenais 

23.08.19 573'175.42 250'354.03 Fontenais 

23.08.19 573'113.52 250'462.13 Fontenais 

23.08.19 573'051.62 250'434.64 Fontenais 

24.08.19 573'119.12 250'016.14 Fontenais 

24.08.19 573'175.42 250'354.03 Fontenais 

24.08.19 573'113.52 250'462.13 Fontenais 

24.08.19 573'051.62 250'434.64 Fontenais 

24.08.19 572'930.72 250'278.05 Fontenais 

 
Les résultats suivants sont sous la forme de cartes qui montrent pour chaque tunnel si un hérisson 
est passé ou non durant les jours d’observation.  
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     : aucune trace n’a été observée 
 
      : des traces ont été observées 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 15 : Résultats pour Cornol 

 
   : aucune trace n’a été observée 
 
   : des traces ont été observées  
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Figure 16 : Résultats pour Courgenay zone d’habitations 

   : aucune trace n’a été observée 
 
   : des traces ont été observées 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 17 : Résultats pour Courgenay zone  industrielle 

   : aucune trace n’a été observée 
 
   : des traces ont été observées 
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   : aucune trace n’a été observée 
 
  : des traces ont été observées 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 18 : Résultats pour Alle 

Figure 19 : Résultats pour Miécourt 
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  : aucune trace n’a été observée 
 
  : des traces ont été observées 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  : aucune trace n’a été observée 
 
  : des traces ont été observées 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 20 : Résultats pour Porrentruy zone d'habitations 

Figure 21 : Résultats pour Porrentruy zone industrielle 
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  : aucune trace n’a été observée 
 
  : des traces ont été observées 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

3.2 Comparaison entre les zones d’habitations et les zones industrielles 
 
Ici, on verra en pourcentage le nombre de tunnels où les hérissons étaient présents ou absents par 
rapport au nombre total de tunnels pour les zones d’habitations et pour les zones industrielles.  
 

Tableau 4 : Rapport entre le nombre de tunnels avec et sans traces et le nombre total de tunnels pour les zones 
d’habitations et les zones industrielles  

   

55%

45%

Zones d'habitations

tunnels avec traces tunnels sans trace

5%

95%

Zones industrielles

tunnels avec traces tunnels sans trace

Figure 22 : Résultats pour Fontenais 
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3.3 Comparaison entre les différentes zones d’habitations en fonction 
des facteurs environnementaux qu’elles possèdent 

 
Ici, les observations seront comparées les unes aux autres en fonction des facteurs environnementaux 
présents dans les zones où elles ont été faites. Nous regarderons le rapport de tunnels avec traces en 
fonction de l’intensité de la présence de divers facteurs. Les observations utilisées pour cette 
comparaison sont uniquement celles des zones d’habitations pour éviter une corrélation illusoire. En 
effet, le hérisson étant moins présent dans les zones industrielles, tous les facteurs fortement présents 
dans ces dernières se verraient considérer comme défavorables au hérisson. Les données manquantes 
sont dues à une absence d’informations pour cette catégorie. Ce graphique prend en compte les 
facteurs environnementaux présents de manière globale sur la zone étudiée et non pas les facteurs de 
chaque tunnel individuellement. Il permet de déterminer les facteurs qui sont importants pour qu’une 
zone soit globalement favorable au hérisson. 
 
Tableau 5 : Rapport de tunnels avec traces en fonction de divers facteurs environnementaux 
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3.4 Comparaison individuelle des résultats en fonction de divers 
facteurs environnementaux 

 
Ici, les observations seront comparées les unes aux autres en fonction des facteurs environnementaux 
du terrain sur lequel est le tunnel et non plus sur la zone de manière globale. Cela permettra de 
connaitre les facteurs nécessaires pour qu’un terrain soit favorable au hérisson. Les observations faites 
sur les zones industrielles ne sont toujours pas prises en compte.  
 
Tableau 6 : Comparaison entre le rapport de tunnels avec traces et celui sans trace pour les haies diversifiées et monotones 

 
 
Tableau 7 : Comparaison entre le rapport de tunnels avec traces et celui sans trace pour les haies indigènes et exotiques 

 
  

46%
54%

haies diversifiées

tunnels avec traces tunnels sans trace

64%

36%

haies monotones

tunnels avec traces tunnels sans trace

63%
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45%

55%

haies exotiques
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Tableau 8 : Comparaison entre le rapport de tunnels avec traces et celui sans trace pour les terrains avec et sans barrière 
imperméable 

 
 
 
Tableau 9 : Comparaison entre le rapport de tunnels avec traces et celui sans trace pour les terrains à proximité ou non d’une 
route.  
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Tableau 10 : Comparaison entre le rapport de tunnels avec traces et celui sans trace pour les herbes courtes et hautes 

 
 

3.5 Comparaison individuelle des résultats en fonction de 
l’environnement de la zone dans lequel le tunnel se trouve  

 
Ici, les observations individuelles seront comparées en fonction de si elles se trouvent dans une zone 
favorable ou défavorable au hérisson. Pour un même facteur environnemental on va comparer la 
présence du hérisson dans ces deux types de zone. Cela nous permettra de mieux connaitre l’impact 
de l’environnement global de la zone sur les facteurs environnementaux et, par ce fait, de mieux 
connaitre l’impact dudit facteur sans que les résultats soient biaisés par la zone. Une zone est 
considérée comme favorable si elle possède une proportion conséquente de haies indigènes et 
diversifiées, si les routes importantes sont rares et si elle est peu fragmentée. Les observations faites 
dans les zones industrielles ne sont pas prises en compte.  
 
Tableau 11 : Rapport du nombre de tunnels avec traces en fonction de la favorabilité d'une zone en gardant le même facteur 
environnemental 
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3.6 Comparaison des résultats en fonction de la multiplicité des 
facteurs favorables 

 
Ici, nous comparerons les observations en fonction du nombre de facteurs favorables au hérisson. 
Cela permettra de connaitre l’importance de la multiplicité et de la diversité des facteurs 
environnementaux favorables. Les facteurs considérés comme favorables sont la présence de 
haies indigènes, la présence de haies diversifiées, l’absence de routes à proximité et l’absence de 
barrières imperméables au hérisson. Les observations faites dans les zones industrielles ne sont 
pas prises en compte. 

 

Tableau 12 : Évolution du rapport de tunnels avec l'augmentation des facteurs favorables au hérisson 

 
 

4. Discussion et conclusions 
 

4.1 Interprétation et discussion des résultats  
 
La première chose que nous pouvons remarquer en regardant les résultats est la grande différence 
entre la présence de hérissons dans les zones d’habitations et les zones industrielles (tableau 4 ainsi 
que les figures 17 et 21). Cette différence s’explique certainement par le fait que les zones industrielles 
sont très pauvres en haies alors que c’est un élément essentiel à la survie du hérisson. De plus, les 
zones industrielles sont proches de grands champs pauvres en structures protectrices pour le hérisson, 
ce qui fait qu’elles sont de véritables déserts pour ce dernier. Les routes qui occupe un rôle plus 
important dans les zones industrielles que dans les zones résidentielles finissent de décourager 
l’installation du hérisson. 
 
Nous remarquons également assez rapidement que les centres de villages, où la fragmentation mais 
surtout les routes sont fortement présentes, sont pauvres en hérissons (figures 15, 16 et 18). La 
circulation conséquente est un véritable danger pour le hérisson, c’est sans doute cela qui est la cause 
de son absence dans ces zones.  
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Une zone avec une forte proportion de haies indigènes et éloignées des grandes voies de circulation 
est indispensable pour qu’une population conséquente de hérissons décide de s’y installer (tableau 5). 
En effet, ce graphique nous permet de voir l’importance des haies indigènes pour la présence des 
hérissons. Ces haies sont indispensables à sa survie et lui permettent de trouver les structures 
protectrices et les matériaux nécessaires à son mode de vie, mais elles sont également un refuge pour 
les insectes et donc un garde-manger pour le hérisson. Les haies exotiques ne remplissent pas du tout 
ces deux rôles vitaux pour le hérisson, en effet les haies exotiques sont de véritables déserts verts et 
ne sont pas favorables à la biodiversité. De plus, pour que la zone soit propice au hérisson la proportion 
de haies indigènes doit être importante, quelques haies par ci par là ne suffisent pas. En effet, nous 
voyons sur le graphique une très forte diminution de la présence du hérissons si la proportion de haies 
indigènes n’est pas conséquente (tableau 5). Pour favoriser le hérisson il s’agit donc plus de 
dynamiques de quartier ou de politiques communes d’aménagement du territoire que d’actes 
individuels, car une ou deux haies indigènes au milieu de haies exotiques ne sont de loin pas 
suffisantes. De plus, ce graphique (tableau 5) nous montre la dangerosité des routes pour le hérisson, 
en effet pour qu’une zone soit favorable au hérisson la proportion de routes importantes doit être 
faible. On observe une très nette diminution de la présence du hérisson, quand la pression des routes 
augmente. Sur ce point le citoyen n’a que très peu d’emprise direct, il est donc nécessaire que les 
collectivités s’engagent pour favoriser et protéger le hérisson.  
 
Un autre aspect qui ressort de ce graphique (tableau 5) est le rôle que joue la fragmentation du 
territoire dans la présence du hérisson. En effet, entre un territoire peu fragmenté et un autre 
moyennement fragmenté il n’y a que peu de différences dans les observations. Un territoire 
moyennement fragmenté semble même être plus favorable au hérisson qu’un territoire peu 
fragmenté, mais cela est sans doute dû à la présence d’autres facteurs plus ou moins favorables au 
hérisson sur ces mêmes territoires et qui influencent et biaisent le résultat. Cependant un territoire 
très fragmenté est très néfaste pour le hérisson (tableau 5), il s’agit même du facteur lui étant le plus 
défavorable d’après mes observations. Cela signifie donc que la fragmentation du territoire n’est 
défavorable au hérisson qu’après avoir dépassé un certain seuil. Il est donc possible d’agir 
individuellement sur ce facteur en évitant d’installer des barrières imperméables au hérisson et en 
faisant quelques trous dans les grillages qui leur permettent de passer. Ces quelques efforts individuels 
peuvent atténuer la fragmentation du territoire et éviter que le seuil ne soit dépassé.  
 
Le graphique (tableau 5) montre aussi que, dans une moindre mesure, la mixité des tailles d’herbes, la 
présence de haies diversifiées et la non proximité de champs jouent un rôle favorable dans la présence 
du hérisson. En effet, la mixité des tailles d’herbes et les haies diversifiées entrainent une mixité 
écologique (insectes, plantes,…) favorable au hérisson en lui fournissant les structures et la nourriture 
dont il a besoin. Quant à la non proximité des champs, cela peut s’expliquer par le fait qu’ils sont de 
véritables déserts écologiques sans diversité et où le hérisson ne trouve aucune structure protectrice 
et également par le fait qu’ils sont généralement traités avec des substances nocives pour le hérisson.  
 
Le graphique (tableau 6) signifie que plus de traces ont été trouvées dans les tunnels proches de haies 
monotones que dans ceux proches de haies diversifiées. Ce résultat semble paradoxal, car le graphique 
précédent (tableau 5) dit que les zones avec des haies diversifiées sont plus favorables au hérisson. 
Cela pourrait s’expliquer par le fait que la majorité des tunnels posés proche de haies monotones 
étaient dans des zones favorables au hérisson, ce qui a logiquement augmenté le rapport de tunnels 
avec des traces et que la majorité des tunnels posés proche de haie diversifiées étaient dans des zones 
défavorable au hérisson, ce qui a diminué le rapport de tunnels avec des traces. Cependant, ce n’est 
pas le cas et un graphique (tableau 11) le prouve. En effet, même si on sépare les tunnels posés dans 
les zones défavorables de ceux posés dans les zones favorables, les haies monotones semblent être 
plus favorable au hérisson. Ce paradoxe s’explique certainement par le fait que sur le terrain même 
où les tunnels sont posés et les haies présentes, il y a d’autres facteurs qui modifient la favorabilité du 
terrain. Certains facteurs plus favorables que la diversité de la haie (le fait qu’elle soit indigène par 
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exemple) étaient certainement présents sur les terrains où se trouvaient les haies monotones et 
certains facteurs défavorables se trouvaient certainement sur les terrains occupés par des haies 
diversifiées. Ce paradoxe permet de se rendre compte que même si les haies diversifiées sont plus 
favorables au hérisson que les haies monotones (tableau 5), elles ne jouent qu’un rôle mineur pour 
favoriser le hérisson, car d’autres facteurs influencent beaucoup plus sa présence. En effet, l’origine 
de la haie (indigène ou non) a un poids beaucoup plus important que sa diversité.   
 
Le graphique suivant (tableau 7) nous montre que les haies indigènes sont plus favorables au hérisson 
que les haies exotiques. Cependant, si nous comparons les résultats avec un autre graphique (tableau 
5), nous remarquons que la différence entre les haies indigènes et les haies exotiques est beaucoup 
moins marqué pour le tableau 7 que pour le tableau 5. Cela s’explique par le fait que le tableau 5 
compare l’environnement global des zones alors que le tableau 7 compare l’environnement spécifique 
de chaque tunnel avec les autres, cela signifie donc que l’environnement global des zones a une 
influence beaucoup plus importante sur la présence du hérisson que l’environnement spécifique de 
chaque tunnel. En effet, nous pouvons trouver des hérissons proches des haies exotiques si 
l’environnement global est composé principalement de haies indigènes, mais il est beaucoup plus 
difficile de trouver des hérissons proches de haies indigènes dans un environnement global composé 
principalement de haies exotiques. Cela prouve que les actions individuelles ont un réel impact si elles 
sont suivies par le reste des habitants de la zone ou par les collectivités publiques.  
 
Le graphique suivant (tableau 8) montre que les barrières imperméables au hérisson lui sont 
défavorables, celui d’après (tableau 9) que les routes ont un impact conséquent sur la présence du 
hérisson tant de manière globale (tableau 5) que de manière individuelle (tableau 9). La présence du 
hérisson sera beaucoup plus rare si une route est à proximité. Le graphique suivant (tableau 10) 
montrent que les herbes hautes et les herbes courtes sont presque aussi favorables au hérisson les 
unes que les autres. Cela coïncide bien avec la conclusion précédente qui voulait que la diversité de la 
taille des herbes était favorable au hérisson.  
 
Les résultats montrent également que, pour un même facteur écologique, le rapport du nombre de 
tunnels avec traces varie fortement en fonction de si les tunnels se trouvent dans une zone favorable 
ou défavorable au hérisson (tableau 11). La différence entre les zones favorables et défavorables pour 
un même facteur est beaucoup plus importante que celle entre les facteurs favorables et défavorables 
eux-mêmes. Cela montre à quel point l’environnement global joue un rôle important et qu’il a une 
influence beaucoup plus marquée que l’ensemble des facteurs pris de manière individuels. Cela prouve 
qu’il est nécessaire de modifier et de prendre en compte l’environnement global pour favoriser le 
hérisson et c’est pour cette raison que les collectivités sont les mieux placées et les plus à même de le 
favoriser. De plus, nous remarquons aussi que le rapport de tunnels avec des traces diminue beaucoup 
plus fortement quand on passe d’une zone favorable à une autre défavorable pour les facteurs 
défavorables que pour les facteurs favorables (tableau 11). Cela signifie que les facteurs favorables ou 
défavorables ont peu d’impact quand la zone est favorable, en effet, les hérissons se baladent 
librement dans la zone peu importe les facteurs environnementaux. Les résultats nous montrent 
même qu’il y a un meilleur rapport de tunnels avec des traces pour les haies exotiques que pour les 
haies indigènes dans les zones favorables, alors que nous avons vu précédemment que les haies 
indigènes sont beaucoup plus favorables au hérisson. Cela prouve bien que dans une zone favorable 
regarder les facteurs individuellement pour définir la présence du hérisson n’a pas beaucoup de sens. 
Cependant, pour les zones défavorables les facteurs environnementaux pris individuellement jouent 
un rôle beaucoup plus important. En effet, le fait que la baisse du rapport de tunnels avec des traces 
soit plus faible pour les facteurs favorables signifie que dans les zones défavorables les hérissons se 
réfugient sur des terrains possédant des facteurs favorables et que le hérisson est plus présent sur ces 
terrains que sur ceux possédant des facteurs défavorables. Ce graphique (tableau 11) signifie donc que 
quand la zone est favorable les facteurs environnementaux ne jouent pas un grand rôle, mais quand 
elle est défavorable leur rôle est beaucoup plus important.  
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Le dernier graphique (tableau 12) montre une évolution positive de la présence du hérisson au fur et 
à mesure que les terrains possèdent des facteurs environnementaux favorables supplémentaires. En 
effet, le rapport de tunnels avec des traces passe de 40% pour les terrains avec aucun facteur favorable 
à 58 % pour les terrains avec quatre facteurs favorables. L’évolution n’est pas linéaire à cause de de 
divers éléments, comme le fait que les facteurs favorables n’ont pas le même poids (les haies indigènes 
favorisent plus le hérisson que les haies diversifiées par exemple), ainsi un grand facteur peut avoir 
plus de poids que deux petits. Cependant, c’est la tendance générale qui importe et elle signifie 
clairement ici que pour favoriser le hérisson il ne suffit pas d’avoir un facteur favorable, mais il faut les 
multiplier. Le hérisson a besoin d’une combinaison de facteurs favorables, ce qui rend le travail pour 
créer en environnement convenable plus compliqué étant donné la diversité des facteurs favorables 
nécessaires.   
 
En résumé, les résultats nous disent que pour favoriser le hérisson le plus important est d’avoir un 
environnement global composé d’un nombre important de haies indigènes avec peu de voies de 
circulation de grande taille et avec une diversité de facteurs favorables importante. De plus, cette zone 
ne doit pas être trop fragmentée.  
 

4.2 Comment favoriser la présence du hérisson 
 
Il y a deux entités qui peuvent favoriser la présence du hérisson, la première c’est les collectivités 
publiques et les groupes de personnes, la seconde c’est les individus seuls à travers des actions 
individuelles. Évidemment, les collectivités publiques et les groupes de personnes ont une influence 
beaucoup plus conséquente et les solutions reposent en grande partie sur eux. Pour favoriser la 
présence du hérisson les collectivités publiques doivent éviter le mitage du territoire et donc la 
prolifération des routes et du trafic dans les zones périphériques des villes et des villages. De plus, elles 
doivent favoriser la construction de bâtiments avec des jardins partagés, ce qui limite fortement la 
fragmentation du territoire. Les plantes et avant tout les haies des bâtiments publics doivent être 
indigènes et variées. Les collectivités peuvent également essayer d’inciter les habitants à favoriser les 
haies indigènes plutôt qu’exotiques. Quant aux citoyens, ils peuvent favoriser l’utilisation de haies 
indigènes et diversifiées pour remplacer les barrières et les murs qui délimitent les terrains. Ils peuvent 
également, en cas d’utilisation de barrières, favoriser les barrières perméables au hérisson ou créer 
des passages dans les barrières imperméables. Les autres moyens pour favoriser le hérisson sont de 
mixer la présence d’herbes hautes et d’herbes courtes, de laisser les feuilles mortes sous les haies, de 
ne pas utiliser d’anti-limaces, de faire attention avec les débroussailleuses à fil et de laisser un point 
d’eau disponible pour les hérissons (Faites de votre jardin le paradis des hérissons, 2019). Cependant, 
ces mesures individuelles ne seront réellement efficaces que si elles sont appliquées par un grand 
nombre de personnes. Augmenter la présence du hérisson repose seulement sur quelques petites 
modifications de notre environnement, mais le grand problème posé, pour voir les populations de 
hérissons augmenter, est le fait qu’il est nécessaire que ce changement soit global et que tous les 
habitants d’une zone y prennent part dans le but que la zone complète soit modifiée et pas seulement 
quelques endroits morcelés de celle-ci.   
 

4.3 Comparaison avec les hypothèses de départ  
 
La première hypothèse est correcte, le hérisson est principalement présent dans les zones avec des 
haies indigènes et diversifiées, cependant j’avais sous-estimé l’importance et l’impact des haies 
indigènes. Le hérisson est également plus présent dans la périphérie des villages plutôt que dans le 
centre, mais cela de manière limitée. Le hérisson a bien été plus présent dans les zones résidentielles 
des villes que dans la périphérie des villages, car les zones résidentielles sont moins soumises au 
trafic et à la présence de routes importantes et également car les zones résidentielles possèdent une 
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concentration de haies indigènes plus importante. La dernière hypothèse est correcte, car les 
hérissons sont très peu présents dans les zones industrielles.   

4.4 Conclusion 
 
Ce travail de maturité m’a beaucoup apporté, car il m’a fait découvrir le travail de terrain, il a 
développé mon sens de l’organisation et ma compétences à traiter les informations obtenues. En effet, 
les informations obtenues par le travail de terrain étaient très nombreuses et les traiter n’était pas 
toujours facile. Étant donné que pour chaque terrain un nombre conséquents de facteurs 
environnementaux s’entremêlaient, il a été difficile de trouver un moyen de les séparer les uns des 
autres pour définir s’ils étaient favorables ou non au hérisson sans que le résultat ne soit biaisé. 
Cependant, avec un nombre conséquent de comparaisons et en mettant en parallèle les comparaisons 
des zones et des terrains individuels, il a été possible de définir ce qui est favorable au hérisson et ce 
qui ne l’est pas. Le travail de terrain s’est bien passé et la méthode expérimentée ainsi que les données 
récoltées ont été un franc succès. La création d’un indice biologique indiquant la qualité d’un territoire 
n’a malheureusement pas été possible du fait de la grande diversité des facteurs influençant la 
présence du hérisson, de leur entremêlement, de la nécessité de leur diversité et de leur différents 
impacts. La création de cet indice serait possible, mais elle nécessiterait un travail important pour avoir 
un très grand nombre de données provenant d’environnement très divers et variés et ainsi éviter les 
biais liés à la présence de divers facteurs environnementaux simultanément sur le même terrain. De 
plus, il faudrait tester la fiabilité de l’indice sur diverses zones non utilisées pour sa création pour 
vérifier sa pertinence. Pour améliorer ce travail de maturité, il serait  possible de tester d’autres types 
de zones comme les quartiers résidentielles des grandes villes, les centres-villes, un nombre plus 
conséquent de zones industrielles, et des zones agricoles. Il serait également intéressant d’approfondir 
les recherches pour découvrir quelles sont les haies indigènes les plus favorables et pour pouvoir créer 
un plan d’aménagement du territoire qui ait pour but de favoriser le hérisson. Il serait également 
intéressant de faire le travail de terrain sur plusieurs années pour voir l’évolution de la répartition du 
hérisson. Un autre travail possible serait d’aménager une zone pour favoriser le hérisson et de vérifier 
l’efficacité de cet aménagement.  
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9. Annexes 
 

9.1 Annexe 1 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

 

9.2 Annexe 2 
 

Figure 23 : Comparaison entre des 
empreintes de hérisson et des empreintes 
de chat 

Figure 24 : Feuille de protocole 
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Figure 26 : Feuille de protocole 

Figure 25 : Feuille de protocole 
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